
Aider les nouveau-nés à prendre leurs premiers souffles 
L’Hôpital cherche à ajouter des ventilateurs spécialisés utilisés uniquement 
dans l’unité de soins intensifs néonatals

Des membres de l’équipe d’inhalothérapie avec un ventilateur 
à jet haute fréquence, à l’usage exclusif de l’USIN.

Aider les bébés prématurés à respirer constitue un rôle 
essentiel de l’unité des soins intensifs néonatals (USIN) de 
l’Hôpital Saint-Boniface. 

Pour ce faire, les inhalothérapeutes ont recours à des machines 
spécialisées appelées ventilateurs à jet haute fréquence, à 
l’usage exclusif de l’USIN pour aider les patients les plus petits et 
les plus vulnérables de l’établissement.

L’Hôpital Saint-Boniface compte actuellement deux ventilateurs 
de ce type sur place. Et cela n’a pas toujours suffi pour 
répondre aux besoins, comme l’explique Kwabena Osei-Bonsu, 
responsable des services de santé en inhalothérapie et en 
perfusion à l’Hôpital. 

« Il nous est arrivé à l’occasion de devoir emprunter d’autres 
ventilateurs à jet à l’Hôpital pour enfants du Centre des sciences 
de la santé de Winnipeg », souligne M. Osei-Bonsu. Il poursuit 
en indiquant que l’Hôpital Saint-Boniface tente de doubler sa 
capacité en ajoutant deux autres ventilateurs à jet cet hiver, avec 
l’aide des donateurs et donatrices de la Fondation.

« L’Hôpital pour enfants nous en prête, et nous les lui renvoyons 
de l’autre côté de la rivière chaque fois. Nos équipes respectives 

ont toujours trouvé un moyen de faire fonctionner les choses, 
on s’entraide. Mais en ajoutant deux ventilateurs à jet ici, nous 
n’aurons plus besoin d’attendre. Cela se traduira par des soins 
plus rapides et plus sûrs pour les bébés dans notre USIN. »

« Les donateurs et donatrices qui offrent leur aide pour ajouter 
deux ventilateurs à jet à l’Hôpital Saint-Boniface auront un impact 
bien au-delà des patients et patientes », souligne Osei-Bonsu.

« Bien entendu, il s’agit surtout de soutenir les soins aux patients. 
Mais on tend parfois à oublier les membres du personnel. Eux 
aussi ressentent les conséquences lorsque nous ne sommes 
pas en mesure d’offrir les soins que nous voulons offrir, faute de 
ressources », dit-il. 

« Notre service est rempli d’inhalothérapeutes dévoués qui 
œuvrent dans le domaine de la santé afin d’aider les gens. 
Et pour qu’ils puissent aider, on se doit de leur fournir les 
ressources adéquates. Pour cela, il faut du financement, et c’est 
souvent là où le bât blesse. » 

Merci d’avoir protégé les poumons fragiles des bébés 
prématurés.

Croyez-yVous contribuez à créer une société plus saine
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Le mot de Karen 
Aussi bizarre que cela puisse paraître, 
je pense encore au jardinage à la fin 
novembre.

C’est la raison pour laquelle le 
Programme de santé mentale de 
l’Hôpital Saint-Boniface a décidé 
de créer un jardin thérapeutique! 
Ce sera un endroit sécurisant et 
accueillant à l’entrée de l’édifice 
McEwen, où des services de 
santé mentale seront offerts. 

Pour en savoir plus à ce sujet, passez à la page 7 du 
présent numéro de Croyez-y.

Vous aimez jardiner? Comme je l’ai mentionné dans 
cette publication au printemps dernier, vous pouvez 
semer les graines de la guérison en permettant 
à l’Hôpital de terminer la construction du jardin 
thérapeutique, qui ouvrira en 2025. Donnez dès 
aujourd’hui et regardez votre générosité se développer 
et s’épanouir dans un environnement sécurisant et 
invitant conçu pour nos patients.

Je vous invite à enfiler vos gants de jardinage et à donner 
dès aujourd’hui! Appelez-nous au 204-237-2067 ou écrivez-
nous à info@stbhf.org pour faire votre don. 

Karen Fowler, CFRE 
Présidente-directrice générale  
Fondation de l’Hôpital Saint-Boniface

P.-S. Les membres du Syndicat des travailleurs et 
travailleuses des postes (STTP) pourraient être en 
grève cette saison. Dans l’éventualité d’une interruption 
de travail, la Fondation demeure prête à accepter 
avec reconnaissance votre don en ligne à l’adresse 
soyezuneboueedesauvetage.ca ou par téléphone au  
204-237-2067. Si vous préférez utiliser la poste, ne craignez 
rien : votre don se rendra quand même à la Fondation.

En bref : Nouvelles  
de la Fondation
Figé dans le temps
La capsule temporelle sur la COVID-19 
de l’Hôpital Saint-Boniface, une 
collection de lettres, de cartes postales, 
de photos et de souvenirs fournis 
par les membres du personnel et 
les patients de l’Hôpital, au sujet de 
la pandémie, a été scellée le 20 août, 
pour être ouverte en mars 2050. 

La capsule temporelle commémore l’énorme vague de 
solidarité de la communauté pour le personnel et les 
médecins de l’Hôpital Saint-Boniface qui ont prodigué des 
soins pendant la crise de santé publique. La Galerie Buhler, 
qui s’est associée aux donateurs de l’Hôpital et de la Fondation 
dans le cadre du projet, a accepté de conserver la capsule 
temporelle jusqu’à son ouverture.

Merci à deux dirigeants 
La Fondation est reconnaissante de la 
contribution de deux hommes qui ont 
récemment pris leur retraite de notre 
conseil d’administration. Le président du 
conseil Jonathan Letkemann a présenté un 
témoignage de reconnaissance à Carmine 
Militano et Walter Saranchuk à l’occasion 
d’une cérémonie à l’Hôpital en septembre. 

M. Militano s’est joint au conseil 
d’administration en 2011 et a assumé son 
rôle pendant 12 ans, dont trois ans en tant 
que président du conseil. M. Saranchuk s’est 
joint au conseil d’administration en 2018 
pour s’acquitter d’un mandat de cinq ans. Il 
était vice-président du comité de direction 
au moment de son départ à la retraite.

Nous souhaitons bonne chance à Carmine et à Walter, avec toute 
notre gratitude.
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Des nouvelles de la famille Burtnyk
Annie Burtnyk, 2 ans, a passé les trois premiers mois de 
sa vie à l’unité des soins intensifs néonatals (USIN) de 
l’Hôpital Saint-Boniface.

« Ce n’est pas un endroit où nous voulions être, mais laissez-moi vous 
dire que nous sommes tellement reconnaissants que cet endroit 
était là pour nous quand notre famille en a eu besoin. Le personnel 
infirmier qui y travaille, ainsi que l’équipement médical spécialisé que 
les donateurs de la Fondation contribuent à financer, ont sauvé la 
vie d’Annie », affirment ses parents, Kelly et Corey Burtnyk.

Nous avons pris des nouvelles des Burtnyk cet automne pour savoir 
comment les choses se passaient.

Nous avons appris qu’Annie adore danser et porter son 
tutu. Y a-t-il d’autres récitals de danse dans son avenir?

Annie aime toujours autant danser et elle suit des cours deux 
fois par semaine! Elle est maintenant dans les cours des 
« grandes » et elle danse toute seule. Nous sommes tellement 
fiers d’elle, même si ça nous manque de danser avec elle. Nous 
allons l’encourager au récital du printemps!

La Fondation a fait connaître l’histoire de votre famille 
dans une annonce publiée dans le journal Free Press, sur 
notre site Web et dans une lettre à nos donateurs. Votre 
famille sera également en vedette dans une nouvelle 
vidéo cette saison. Comment avez-vous trouvé toute 
cette attention?

Nous avons conservé les coupures de journaux et des copies 
de la lettre pour pouvoir les montrer à Annie quand elle sera 
plus vieille. Nous sommes reconnaissants que notre histoire 
ait eu un dénouement heureux. Nous espérons pouvoir aider 
d’autres personnes contraintes de passer du temps à l’USIN de 
l’Hôpital Saint-Boniface.

Que diriez-vous aux donateurs de la Fondation qui 
appuient l’USIN? 

Un simple merci ne semble pas suffisant, mais ça vient du fond 
du cœur. Nous sommes reconnaissants tous les jours pour 
Annie et les soins qu’elle a reçus quand elle en a eu besoin. 

Kelly, Corey et Annie Burtnyk aimeraient vous remercier 
d’avoir ajouté votre voix à l’appui de l’USIN. 

Une nuit magique de don
La somme de 150 000 $ a été recueillie pour la recherche en 
santé cardiaque des femmes! 

Vous étiez des nôtres pour nous rapprocher d’un monde sans 
maladies cardiaques le 5 septembre. La soirée cocktail annuelle 
« Rosé Soirée » de la Fondation a rassemblé plus de 300 convives 
unis dans leur espoir de combler l’écart de connaissances en 
recherche en santé cardiaque. 

La Fondation a transformé le Musée canadien pour les droits de 
la personne en marché de nuit féérique à l’italienne évoquant 

le lac de Côme. La soirée était un amalgame parfait d’élégance 
et de philanthropie, et les bénéfices ont été versés à deux 
postes de recherche de base dans le cadre de la première et 
seule initiative de recherche consacrée à la santé cardiaque des 
femmes du Manitoba. 

Merci à nos invités, commanditaires, fournisseurs et alliés 
pour avoir contribué à la réussite de la soirée cocktail 
« Rosé Soirée ». À l’année prochaine!

Annie Burtnyk est née très prématurément par 
césarienne en décembre 2021. Elle pesait une 
livre et 10 onces à la naissance.
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Vous attirez l’attention sur le tissu cardiaque 
Un « outil essentiel » fera avancer la recherche en santé cardiaque 
La Dre Inna Rabinovich-Nikitin, chercheuse principale 
à l’Institut des sciences cardiovasculaires (ISC) de 
l’Hôpital Saint-Boniface, s’efforce de combler l’écart 
des connaissances dans le domaine de la recherche 
traditionnelle en santé cardiaque. 

Elle a mis sur pied le tout premier programme de recherche 
consacré à la santé cardiaque des femmes, en s’appuyant sur 
les travaux de nombreux collègues. Les travaux de recherche 
de la Dre Rabinovich-Nikitin, qui portent notamment sur les 
différences de l’insuffisance cardiaque chez les hommes et les 
femmes, fourniront des renseignements utiles pour trouver de 
futurs traitements sexospécifiques.

De telles études ne pourraient être menées sans équipement 
de laboratoire moderne et optimal. Pour effectuer de la 
coloration histologique, qui met en évidence des caractéristiques 
importantes dans les échantillons de tissus, les chercheurs 
doivent couper le tissu cardiaque en échantillons très minces 
avant de les examiner au microscope. Seuls quelques appareils 
peuvent le faire. 

Grâce à vous, la Dre Rabinovich-Nikitin a pu acheter un tel 
appareil, soit un cryostat Leica, qui permettra à elle et à son 
équipe d’identifier les marqueurs de maladie et les zones 
préoccupantes.

« Ce cryostat est un outil de recherche essentiel qui aidera 
considérablement à faire progresser la recherche sur la santé 
cardiaque des femmes, a déclaré la Dre Rabinovich-Nikitin. Je 

remercie les donateurs de la Fondation d’avoir permis de 
concrétiser ces travaux et de jouer un rôle si important dans nos 
efforts pour mieux comprendre, traiter et prévenir les maladies 
cardiaques chez les femmes. » 

Toutefois, cet équipement de pointe n’est pas utilisé uniquement 
dans son laboratoire. Puisqu’on a reconnu que la recherche ne 
se fait pas en vase clos, le cryostat sera à la disposition de tous 
les chercheurs. 

« Il jouera un rôle déterminant en ce qui a trait à la production 
de nouvelles connaissances et aux découvertes révolutionnaires 
dans tous les domaines de la recherche en santé cardiaque ici à 
l’Hôpital Saint-Boniface. » 

Les travaux de recherche de la Dre Inna Rabinovich-Nikitin ont 
été rendus possibles par la famille Wyrzykowski, Michael F.B. 
Nesbitt et les donateurs comme vous. 

Merci de jouer un rôle essentiel dans l’avancement des travaux 
de recherche et des soins en santé cardiaque des femmes. 

Le dernier achat de la Dre Inna Rabinovich-Nikitin pour son laboratoire, le cryostat Leica, qui découpera 
les échantillons de tissu cardiaque en tranches très minces.

Ce n’est pas tout! Apprenez-en plus sur les 
recherches de la Dre Rabinovich-Nikitin.
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Quand les nouvelles sont bouleversantes 
La défenseuse des intérêts des parents Sherokee Ilse a pris la parole à 
une conférence
La première conférence en son genre au Manitoba a 
rassemblé des fournisseurs de soins de santé d’un bout 
à l’autre de la province pour discuter d’un sujet difficile 
et apprendre sur cette question, avec le soutien des 
donateurs de l’Hôpital Saint-Boniface.

La conférence du Manitoba sur la perte de grossesse et la 
mort infantile a eu lieu les 24 et 25 octobre à l’Inn at the Forks 
à Winnipeg. Le programme d’obstétrique, gynécologie et 
néonatologie (OGN) de l’Hôpital a organisé une conférence, avec 
la collaboration de la Clinique de santé des femmes et du Centre 
des sciences de la santé de Winnipeg.

La conférence a accueilli environ 80 participants représentant 
presque tous les offices régionaux de la santé du Manitoba. 
Les participants comprenaient des infirmières, des médecins, 
des doulas, des travailleurs de soutien communautaires, des 
travailleurs sociaux, des thérapeutes, des sages-femmes, des 
travailleurs en santé spirituelle, des psychologues et des 
gestionnaires des soins de santé.

« Nous voulons avoir une plus grande ouverture sur ce sujet », 
a déclaré Chloe Shindruk avant la conférence. Shindruk est 
une infirmière clinicienne spécialisée du Programme d’OGN et 
présidente du comité de planification de la conférence à l’Hôpital 
Saint-Boniface. « Notre objectif est de soutenir les fournisseurs 
de soins de santé, de leur fournir les pratiques exemplaires et les 
outils dont ils ont besoin pour prodiguer les soins avec le plus de 
compassion possible, et de partager des connaissances. »

Jusqu’à une grossesse sur cinq se termine par une perte, 
selon Statistique Canada. C’est un nombre considérable, selon 
Shindruk. « L’appréhension ou l’expérience de la perte d’une 
grossesse ou le décès d’un bébé sont plus fréquentes qu’on 
pourrait le croire », dit-elle.

Sherokee Ilse, célèbre conférencière, formatrice 
et auteure internationale de Tucson, en Arizona, a 
animé les discussions et les panels à la conférence, 
et prononcé le discours-programme. Ilse est 
également consultante, défenseuse des intérêts 
des parents et elle-même parent endeuillé.

« Quand un bébé meurt, ça n’a rien de banal, a déclaré Ilse par 
téléphone de Tucson avant la conférence. C’est un événement 
extrêmement marquant pour les familles, a-t-elle ajouté. Ça n’a 
rien à voir avec la grosseur du bébé ou la durée de la grossesse; 
ça concerne l’avenir que les parents envisageaient dans leur 
cœur et leur esprit. C’est traumatisant et bouleversant pour la 
plupart des familles. »

« La mort… ne définit pas ces bébés. 
L’amour, oui. »
« Ça va plus loin que le décès d’un bébé; c’est une question 
de naissance, de vie et d’amour pour un bébé. La mort ou 
les problèmes d’un bébé ne définissent pas ce bébé. L’amour, 
oui. Quand les parents entendent ces paroles, ça les libère 
pour leur permettre d’aimer leur bébé sans avoir peur, en 
plus de prendre de meilleures décisions fondées sur l’amour. 
Les fournisseurs de soins de santé peuvent en apprendre 
tellement de la bouche et du cœur des personnes qui ont vécu 
ce genre de chose », a-t-elle conclu.

Vous aidez des parents, des familles et des fournisseurs de 
soins de santé à traverser les moments les plus difficiles de 
leur vie. Merci.

Les organisateurs de la conférence du Manitoba sur la perte de grossesse et la mort infantile. 
Chloe Shindruk, deuxième personne assise de gauche à droite; Sherokee Ilse assise à ses côtés, 
troisième personne de gauche à droite.

Ce n’est pas tout! En savoir plus au sujet de 
la conférence sur la perte de grossesse et la 
mort infantile.
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Un siècle à bâtir un meilleur Saint-Boniface 
Ce n’est pas tous les jours qu’une entreprise devient 
centenaire.

Quand c’est arrivé à Nelson River Construction, le président-
directeur général Gord Lee et son personnel ont décidé qu’il 
était temps de redonner à la communauté qui avait contribué 
à la croissance et au succès de leur entreprise de construction 
lourde au Manitoba.

Le siège social et les installations de réparation de Nelson 
River Construction se situaient sur le chemin Dawson à  
Saint-Boniface pendant leurs 80 premières années d’exploitation. 
Les installations de réparation sont toujours sur place aujourd’hui, 
tandis que le siège social se situe maintenant sur l’avenue Taylor.

En 2023, Nelson River a offert un don record à la Fondation, en 
s’engageant à lui donner 50 000 $ sur cinq ans pour un projet 
de réaménagement et d’expansion du service des urgences de 
l’Hôpital Saint-Boniface. 

En reconnaissance du don de Nelson River, l’Hôpital baptisera 
l’une des huit nouvelles chambres d’isolement à pression 
négative avec sas, dans le service des urgences, en l’honneur 
de l’entreprise. La générosité de Nelson River Construction 
optimisera la prévention et le contrôle des infections pour les 
patients, les visiteurs et le personnel de l’Hôpital Saint-Boniface.

Conçues de manière à réduire le risque de propagation de 
virus aérogènes comme la grippe et la COVID-19, les chambres 
seront toutes équipées de manière à protéger les patients les 
plus contagieux et vulnérables, comme ceux qui reçoivent des 
traitements contre le cancer.

Vous aidez Nelson River Construction à renforcer les soins de 
santé d’urgence pour toute la population manitobaine. Merci.

Des trousses de bricolage remplies de bonheur 
Des patients de tous les âges pourront passer un séjour 
plus réjouissant et stimulant à l’Hôpital Saint-Boniface 
grâce à un organisme caritatif de bricolage et à ses 
bénévoles communautaires partout au Canada.

Crafting for a Cure, un organisme caritatif enregistré fondé 
à Toronto il y a plus de deux décennies, offre des trousses 
de bricolage et d’autres distractions aux patients dans 
une quarantaine d’hôpitaux canadiens, y compris l’Hôpital 
Saint-Boniface et l’Hôpital pour enfants du Centre des 
sciences de la santé de Winnipeg. Les trousses comprennent 
des activités artistiques prêtes à l’emploi comme le coloriage, 
le dessin, le collage, la fabrication de capteurs de rêves et 
le perlage. 

Les bénévoles, y compris le personnel de la Fondation, se sont 
rassemblés au Best Western Premier Winnipeg East le 27 juin, 
puis encore une fois le 12 novembre, pour préparer environ 
600 trousses pour les hôpitaux du Manitoba.

L’Hôpital Saint-Boniface reçoit régulièrement des envois de ces 
trousses de Crafting for a Cure, qu’il distribue ensuite aux patients 
et aux enfants du Programme de santé pour les Autochtones de 
l’Hôpital, de la pédiatrie en soins ambulatoires au 400, Taché et du 
Programme de santé mentale à l’édifice McEwen. 

« Je pense que le fait de se trouver dans un milieu hospitalier 
peut être angoissant pour n’importe qui, quel que soit leur 
problème de santé », a déclaré Pamela Bielak, fondatrice et 
présidente de Crafting for a Cure, par téléphone de Toronto.

« En offrant un sourire ou une distraction, j’aime préciser que 
chaque trousse de bricolage contient de nombreux sourires, ce 
qui veut dire que le patient ou l’enfant sourit, le parent sourit et 
les professionnels de la santé sourient. »

Vous avez rejoint Crafting for a Cure pour transformer les 
soins aux patients à l’Hôpital Saint-Boniface. Merci.

Sur la photo : Un projet de creusement de tunnel 
sur l’avenue Taylor à Winnipeg. L’entreprise de 
construction lourde a été fondée en 1911 sous le 
nom Fowler & Young Contracting Engineers, qui 
est devenu Nelson River Construction en 1923. 

En juin 2024, des bénévoles ont préparé des 
trousses de bricolage pour les patients de 
l’Hôpital Saint-Boniface.
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Vous construisez un chemin vers le bien-être 
Construction d’un jardin thérapeutique en cours à l’édifice McEwen 
Grâce à votre générosité, l’Hôpital Saint-Boniface est en 
train de transformer l’édifice McEwen, où des services de 
santé mentale sont offerts, en amenant la compassion à 
l’extérieur avec un nouveau jardin thérapeutique. 

Le jardin offrira aux patients un espace paisible et sécurisant 
où ils pourront se reconnecter avec la nature. Les recherches 
montrent que le fait d’être à l’extérieur, d’entendre le chant 
des oiseaux, de sentir la brise sur son visage et de profiter de 
la lumière naturelle peut soulager les symptômes d’anxiété, 
de stress et de dépression. Les êtres humains comprennent 
instinctivement que passer du temps dans la nature est bon 
pour eux et favorise leur bien-être. 

« Dans le contexte actuel de crise de la santé mentale, ce jardin 
thérapeutique offre à notre système de santé une solution à 
la fois économique et efficace pour améliorer la santé et la 
qualité de vie de nos patients et de notre communauté », a 
déclaré Sandra Torchia, directrice des services de santé et des 
programmes de santé mentale, de santé rénale, et de soins 
palliatifs et d’accompagnement spirituel. 

« L’accès de nos patients à un espace vert et à des programmes 
en plein air est une étape essentielle de leur cheminement vers 
la santé mentale. » 

Le jardin comprendra une allée sinueuse propice à des 
promenades paisibles, des lieux pour s’asseoir et se rassembler, 
ainsi que des parterres de fleurs surélevés à l’intention des 
patients pour qui le jardinage est thérapeutique. Les patients 

auront la possibilité de pratiquer des exercices légers à l’aide 
d’équipements de conditionnement physique en plein air, 
ou même de faire quelques paniers sur le demi-terrain de 
basketball. Tout cela dans un environnement serein et naturel, 
conçu pour éveiller les sens et favoriser l’espoir et la guérison. 

Les travaux, qui ont débuté en août, ont permis de préparer 
la mise en place des allées pavées, de l’éclairage, de la clôture, 
des plantations et des équipements de remise en forme. La 
construction est en cours, mais vous pouvez encore participer 
à ce projet vital. Grâce à votre soutien continu, nous pourrons 
créer un espace où chaque bénéficiaire du programme de santé 
mentale pourra s’épanouir. 

« Je tiens à remercier toutes les personnes qui se sont investies 
dans ce projet; ce faisant, elles témoignent de leur conviction 
que la santé mentale fait partie intégrante de la santé globale, a 
déclaré Mme Torchia. Je veux que notre communauté comprenne 
à quel point les retombées de ce projet seront énormes, pour 
des années et des années. » 

Vous offrez un environnement sécurisant et invitant aux 
patients hospitalisés ou non du Programme de santé mentale. 
Merci.

Rendu architectural du futur jardin thérapeutique McEwen (vue vers le sud). 

Avancement des travaux en août; préparation de 
l’installation des allées, de l’éclairage extérieur et 
des clôtures. 
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Donner.  
Se souvenir. Célébrer.
Un grand merci à nos nombreux donateurs et donatrices pour leur 
compassion et pour avoir choisi de faire des dons à la Fondation de 
l’Hôpital Saint-Boniface en hommage aux personnes suivantes. 

Les dons mentionnés ont été faits entre le 1er avril 2024 et le 31 juillet 2024.

In  
memoriam
Robert E Allan
Donald W Andrey
William Bannister
Gilbert Bauche
Grant Becker
John Bell
Ruth Bergen
Cynthia Bettencourt
Omar G Bilokury
Raymond Blais
Patricia Blobel
William D Brown
Doug Brown
Denis M Cadieux
Fernanda Carmana
Alan D Carmichael
Victor Chaput
Mike Chrupalo
Gail Deljean Cloutier
Linda Cohen
Margaret Cumming
Antonio Rodrigues De Sousa
Mary Declercq
Antonio Di Santo
Heinz Doerr
Flora Doreen Dow
Arlene Dudeck
Morris Faiman
Kerwyn Andre Farrell
Maila Gabriel
Lawrence Allen Gambin
Roger Goetz
Sylvie Goolcharan
Roland Gosselin
James Gray
Richard Grouette
Betty Guilmette
Sally Hamm
Dave S Hardie
Grace Gloria Hargrave
Bébé Ethan John Paul  

Harris-George
Edward Hart
Mr & Mrs Hay
Brian Hildebrand
Ona Janciukas
Alfonsas Janciukas
Sharon Janik
Stephen Janz
Virginia H Kellington
Bryan Kramble
Sheryl Lambert
Kenneth Lamoureux
Albert J Lemoine
Diane Lenton
Kazimierz Leszczynski

James Lewthwaite
Kenneth Loewen
Gorma M MacDonald
Laurie MacDonald
Elsie S M MacLean
Maria Manfredi Scott
Lawrence Marchinko
Doreen Marshall
Debbie Mathwig
Stanley Mazur
Ronald H McCasin
Margaret McCowan
Gary McKague
Robert McLeod
Frances Mcleod
Janelle McMullan
Rylan McQueen
Doreen May Mendis
Tyrell Kingsley Mendis
Glen Monk
Hans Mueller
Frank & Rose Muller
Kanaye Nakamura
Tora & Kanaye Nakamura
Werner Neufeld
Leo Offrowich
Sandra L Ottenbreit
Andrew Pana
Père Edmond Paradis
Albert Parnetta
Joseph H Ploquin
Jean Poirier
Darrell J Pomarenski
Anna Poredos
Allan Pott
Suzanne Proulx
Arthur Radtke
Eva Raduy
Sigrid Redekopp
Susan Teresa Reimer
David John Robb
Fernand M G Robidoux
Thomas Romeo
Pearl Rosenberg
Mickey Rosenberg
Betty Ann Searle
Glenna M Sexton
Hirji Shah
Gary Shapira
Lena Shewchuk
Michael J Shewchuk
Emil Stasiuk
Bébé Abrielle Ainslee Tremaine
Bébé Broden Peter Robert Trithart
Bert Westcott
Terry Williams

 

En  
hommage
Sally Alexander
Wanda Andres
Carole Ash
Dorothy Ballstadt
Earl Barish
Lillian Bartel
Will Berger
Charlie Birt
Noah Catteeuw
Bennett Peter Collins
Leona Copeland
Glynnis Danielson
Giovanni De Nardi
Shirley Delaquis
Gilbert Dupuis
Dʳ Nitin Ghorpade
David Giroux
Ethel-Mae Greenslade
Michael Guertin
Elba Haid
Darlene Hamm
Glenn C Hayes
Kelly Hearson
HERO, le chien de thérapie 

de Saint-Boniface
Wilma Huebert
Maureen Hums
Onalee JobinBevans
Beth Klick
Donna Komishion
Frank Labadie
Adelino Lucas
Dʳ Luqman
Lucille Mancer
Sharon Matte
Rosanne Meloni
Nancy Militano
Miriam
Dʳ John L Rabson
Sheila Randolph
Joan Rogers
Brigitte Sandron
Raphael T Sangalang
Hemant M Shah
Dʳ Anita Soni
Victoria Strang
Lucien Sylvestre
Neil Trembath
Cuc Anh Tu
Reva Waldman
Jo-Anne Wheatley
Graham Wren
Sharon Young
Connie Yunyk
Dʳ Shelley Zieroth
Lori Zurowski-Tokaruk

La Fondation a pour priorité de réduire 
son empreinte écologique. Pour recevoir 
Croyez-y par courriel plutôt que par la 
poste, veuillez communiquer avec nous à 
l’adresse info@stbhf.org.
Tout le contenu de ce bulletin est protégé 
par les droits d’auteur de la Fondation de 
l’Hôpital Saint-Boniface (2024).
Pour signaler un changement d’adresse, 
obtenir des renseignements sur la 
distribution ou cesser de recevoir Croyez-y, 
veuillez envoyer un courriel à l’adresse 
info@stbhf.org.

PM 40064250 
Retournez les envois au Canada non 
distribuables à l’adresse suivante :  
Fondation de l’Hôpital Saint-Boniface 
C1026 – 409, avenue Taché 
Winnipeg (Manitoba)  R2H 2A6

C1026 – 409, avenue Taché  
Winnipeg (Manitoba)  R2H 2A6

Ouverte en semaine : 8 h à 16 h

Tél. : 204-237-2067 ou 1-866-472-4682

Web : soyezuneboueedesauvetage.ca

Courriel : info@stbhf.org

La Fondation de l’Hôpital Saint-Boniface 
est située sur les territoires traditionnels 
des Anishinaabe, des Cris, des Oji-Cris, 
des Dakota et des Dénés, ainsi que sur le 
territoire national des Métis de la rivière 
Rouge. Nous reconnaissons que notre eau 
provient de la Première Nation de Shoal 
Lake 40. Nous respectons les traités conclus 
pour ces territoires et nous reconnaissons 
les préjudices et les erreurs du passé. 
Conscients que nous sommes tous visés 
par un traité, nous consacrons nos efforts à 
l’édification d’un monde plus aimant et plus 
compatissant, en avançant dans un esprit 
de réconciliation et de collaboration. 

@STBHF

Croyez-y


